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Le sujet comporte 22 pages numérotées de 1/22 à 22/22

Pages 2/22 à 7/22 : dossier sujet
Pages 8/22 à 18/22 : documents techniques DT1 à DT11
Pages 19/22 à 22/22 : documents réponses DR1 à DR4

Dès que le sujet vous est remis, assurez-vous qu'il est complet
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Tous les documents réponses même vierges seront dégrafés et rendus avec la copie.

 Chaque réponse sera clairement précédée du numéro de la question à laquelle elle se rapporte. Il sera tenu compte de la qualité de la rédaction, en particulier pour les réponses aux questions ne nécessitant pas de calcul.



FABRICATION D’UN CONSERVATEUR : L'ACIDE BENZOÏQUE.
Un des sites de production de la société PHARMAPRO est entièrement dédié à la fabrication de principes actifs pharmaceutiques. Le site compte 500 salariés. 
[image: ]
Opérateur de fabrication durant le pilotage de son réacteur
L’acide benzoïque est un conservateur utilisé dans de nombreux cosmétiques et produits pharmaceutiques. Il est naturellement présent dans la propolis (fabriquée par les abeilles) et dans certaines essences aromatiques naturelles comme le vétiver et le jasmin. 
[image: ]
Vue d’ensemble de l’usine de production

Contexte de l’étude
Nous sommes le 04/05/2019 sur l’unité de production de l’acide benzoïque. La pompe P41030 fuit au niveau de sa garniture. Cette pompe sert au transfert de l’hydroxyde de sodium qui alimente la colonne d’abattage C1020 de cette unité. Elle est située au niveau 0 mètre de l’atelier synthèse A.
Le principe de la colonne d’abattage est de laver les gaz acides issus des synthèses de production pour les neutraliser avant d’être renvoyés dans l’atmosphère.

[image: ]
Vue de la colonne d’abattage C1020
L’intervention mécanique sera faite par Monsieur Jean-Paul Durand, représentant une société extérieure. Cette anomalie demande l’immobilisation de la pompe à l’atelier mécanique pour une période de 15 jours. Les services techniques font partie intégrante de l’entreprise. Il est décidé, pour ne pas pénaliser la production, d’utiliser la pompe de secours P41040 disponible à l’atelier mécanique en remplacement, durant l’immobilisation de la P41030. 
Les consignes de travail sont le port des EPI et le respect des règles en vigueur sur le site.

[image: ]              [image: ]
Vues d’une pompe centrifuge

Avant toute intervention, une consignation électrique doit être faite par la société qui gère ce domaine d’activité. Cette intervention aura lieu le lendemain de la panne à 07H00. Le service de production assure la mise à disposition d’éléments pour garantir la sécurité des intervenants. Une seconde entreprise gère la partie démontage / remontage de la pompe. La fin de l’intervention montrera, après les essais, qu’il n’y a rien à signaler, l’opération de remplacement ayant été concluante.
Partie 1 : mise en œuvre du QHSSE.
Problématique : comment assurer la sécurité des personnes lors d’une intervention extérieure ?

Afin de connaître le temps d’immobilisation de la pompe P41030, mais aussi par souci de voir l’avancement des travaux, il est réalisé un schéma de GANTT

	DT1
	Q1 - décrire la conduite à tenir en cas d’épandage de soude à partir du document technique DT1.



Il arrive que la ligne qui alimente la colonne d’abattage C1020 soit utilisée pour différentes qualités de soude (NaOH) à 20 % à 50 % ou bien 80 %.
	DT2

	Q2 - lister les matériaux qui présentent les meilleures caractéristiques de compatibilité avec la soude à l’aide du document technique DT2.



Pour se prémunir d’une projection de soude, il est décidé de faire une action de sécurité par la mise en place de cache bride.
	DT3

	Q3 - nommer le type de cache bride qui convient à l’aide du document technique DT3 et des réponses trouvées à la question Q2.



	DT1

	Q4 - choisir le solvant qui permettra le nettoyage de la ligne et de la pompe de soude avant l’intervention, à l’aide du document technique DT1.



Après l’intervention de remontage d’une pompe, il arrive qu’une fuite se produise en raison d’un mauvais remontage.
	
	Q5 - proposer une méthode ne présentant ni risque ni danger pour le personnel afin de tester l’étanchéité du circuit avant la mise en service avec de la soude.



	DT1


	Q6 - lister les équipements de protection collective (EPC) qui doivent être installés à proximité d’une installation de soude à l’aide du document technique DT1.







Partie 2 : planification d’une intervention.
Problématique : comment se protéger des risques liés à l’utilisation de soude ?
On dispose des temps de chaque étape de travail sur le DT4.
	DT4
DT5
	Q7 - identifier le planning de GANTT en adéquation avec le scénario proposé sur le document technique DT4, à l’aide du document technique DT5. 



	DT6
	Q8 - identifier les entreprises extérieures qui seront sollicitées pour réaliser cette intervention, à l’aide du document technique DT6.



	DR1
	Q9 - compléter le bon de travail pour réaliser cette intervention sur le document réponse DR1.



	DT1
	Q10 - définir les équipements de protection individuel (EPI) pour l’ouverture de la ligne de soude lors du démontage de la pompe, à l’aide du document technique DT1.



Avant toute intervention sur l’installation, il est impératif de procéder à un nettoyage pour éviter tout accident. La soude est un produit extrêmement corrosif pouvant avoir des conséquences irréversibles pour la santé. C’est pourquoi cette opération doit être réalisée avec rigueur.
	DT7

	Q11 - expliquer si l’intervention peut avoir lieu, à l’aide du document technique DT7.



L’objectif est d’empêcher tout retour de produit vers la pompe durant l’intervention.
	DR2

	Q12 - reproduire les parties du schéma où l’on positionnera les brides pleines pour isoler la pompe du reste de l’installation, sur la boucle de régulation (Piping and Instrumentation Diagram (PID)) de la pompe P41030 du document réponse DR2. 



	DT7

	Q13 - conclure sur l’intérêt d’une telle planification quant à la sécurité des personnes.






Partie 3 : analyse des risques et prévention.
Problématique : comment prévenir les risques chimiques, d’incendie et d’asphyxie ?
	DT8
DR3

	Q14 - définir en justifiant les zones ATEX sur le schéma de la cuve du méthanol sur le document réponse DR3 à l’aide du document technique DT8.



On souhaite remplacer la pompe actuelle par une nouvelle.
	DT8

	Q15 - expliquer comment remplacer la pompe actuelle par la pompe proposée à l’aide du document technique DT8.



Dans le laboratoire d’analyse, les produits sont stockés dans des armoires sécurisées, à savoir :
· Acide chlorhydrique
· Méthanol 
· Hydroxyde de sodium
· Acétonitrile
· Acétone

	DT9

	Q16 - lister les compatibilités et incompatibilités entre ces produits pour définir un plan de rangement à l’aide du document technique DT9.



L’entreprise PHARMAPRO a déjà souffert d’un départ de feu dans un de ses réacteurs. L’origine de l’incendie était due au transfert de méthanol dans ce réacteur. Il existe différents types de feux :
· Les feux dits « gras », ce sont des feux de liquides ou de solides liquéfiables. Sont concernés les hydrocarbures (essence, fioul, pétrole), alcool, solvants, plastiques, graisses, goudrons, vernis, huiles, peintures…	
· Les feux de métaux
· Les feux dits « gazeux », les feux de gaz
· Feux de matériaux solides formant des braises.

	DT10

	Q17 - préciser à quelle classe appartient chacun des feux décrits ci-dessus à l’aide du document technique DT10.



Le bon fonctionnement de la pompe est assuré par le service maintenance et les opérateurs de production. La pompe se trouve dans un local de l’atelier de production où la chaleur est importante toute l’année. Cette situation peut altérer les matériaux. L’analyse de la pompe défaillante montre que les joints, les roulements et les garnitures ont été mal montés. Les matériaux de la pompe sont divers. On trouve notamment de la fonte ductile pour le corps de pompe, de l’inox 316 et de l’hastelloy C. Une procédure de démarrage et un module de formation opérateur existent. Il s’avère que la procédure n’est pas adaptée à la réalité. La procédure de démarrage est adaptée à un ancien modèle de pompe.
 Le module de formation n’est plus appliqué. Cela oblige les opérateurs de production à improviser les redémarrages / arrêts de la pompe.
Pour rappel, cette pompe transporte une solution de soude. De fait, les paramètres de pression et de température sont suivis par mesure de sécurité.
	DR4

	Q18 - compléter le diagramme de causes à effets dit diagramme d’ISHIKAWA sur le document réponse DR4.



	

	Q19 - proposer des solutions d’améliorations adéquates pour optimiser le fonctionnement de la pompe.



Le risque d’asphyxie est une source d’accident mortel ou pouvant occasionner des lésions irréversibles. Une perte de confinement est une fuite de gaz d’une installation qui n’est plus étanche (exemple : rupture de ligne, joint défectueux…) vers l’extérieur (air ambiant). Le gaz se propage alors dans l’air ambiant occasionnant une baisse de la teneur en oxygène. La composition de l’air est la suivante : 21 % d’oxygène (O2) et 79 % d’azote (N2). Le milieu est une pièce fermée où une pièce où le renouvellement d’air n’est plus suffisant.
Dans le cas étudié, le risque d’asphyxie est présent en raison de l’utilisation des fluides frigorigènes fluorés type R449.
Lorsqu’une perte de confinement se produit, le gaz qui fuit prend la place de l’air ambiant présent dans le volume de la pièce.
Un groupe froid est utilisé pour refroidir des installations de production. Il existe un risque de perte de confinement au niveau des fluides frigorigènes fluorés qui entrainent un risque d’asphyxie (R449) et sont dangereux pour l’environnement (pouvoir réchauffant).

Le gaz R449 est considéré comme un gaz parfait

Sur 216 m3 de volume total de la pièce il y aura 165,5 m3 de R449.
	DT11

	Q20 - calculer le taux d’oxygène présent dans la pièce après la perte de confinement à l’aide du document technique DT11.



	

	Q21 - conclure sur la présence d’un risque d’asphyxie dans la pièce.



	

	Q22 - proposer une mesure de prévention pour chacun des 3 risques identifiés.





Document technique DT1 : extraits de la fiche de données de sécurité.
[image: ]
Recommandations au point vue technique.
Stockage
· Stocker l'hydroxyde de sodium dans des locaux bien ventilés, à l'écart des acides et autres produits incompatibles (voir Propriétés chimiques FT 20). Le sol de ces locaux sera incombustible, imperméable, résistant à la corrosion et formera une cuvette de rétention afin qu'en cas de déversement accidentel, le liquide ne puisse se répandre au dehors. Selon l'importance du stockage, prévoir l'écoulement vers une cuve de neutralisation.
· Bannir de la construction et du local tout métal ou objet métallique susceptible de réagir avec dégagement d'hydrogène au contact de l'hydroxyde de sodium.
· Maintenir les récipients soigneusement fermés et éti quetés correctement. Reproduire l'étiquette en cas de fractionnement des emballages.
· Prévoir à l'extérieur et à proximité du local de stockage des équipements de protection individuel, notamment des appareils de protection respiratoire isolants autonomes, un poste d'eau à débit abondant ainsi que des douches de sécurité et des fontaines oculaires.
Manipulation
· Éviter l'inhalation de poussières ou d'aérosols d'hydroxyde de sodium. Effectuer en appareil clos toute opération industrielle qui s'y prête. Prévoir une aspiration des poussières, vapeurs, aérosols à leur source d'émission ainsi qu'une ventilation générale des locaux. Prévoir également des appareils de protection respiratoire pour certaines opérations exceptionnelles de courte durée ; leur choix dépend des conditions de travail. Si un appareil filtrant peut-être utilisé, il doit être muni d'un filtre de type P. Pour des interventions d'urgence, le port d'un appareil respiratoire isolant autonome est nécessaire.
· Contrôler régulièrement la teneur de l'atmosphère en hydroxyde de sodium (aérosol basique ou aérosol particulaire de composé du sodium.
· Éviter le contact du produit avec la peau et les yeux. Mettre à la disposition du personnel des vêtements de protection, des gants et des lunettes de sécurité à protection latérale. Les matières recommandées pour les gants ou les vêtements de protection dépendent de la concentration en hydroxyde de sodium :
· solutions à 30 - 70 % de NaOH : caoutchouc naturel, caoutchoucs butyle, néoprène ou nitrile, polychlorure de vinyle, Viton , Viton /caoutchouc butyl, Barrier, Silver Shield/4H , Trellchem HPS ou VPS, Tychem SL(Saranex ) - CPF3 - F - BR/LV - Responder ou TK sont recommandées, mais le polyalcool vinylique n'est pas recommandé car rapidement dégradé ;
· solutions > 70 % de NaOH : caoutchouc néoprène, polychlorure de vinyle, Trellchem HPS ou VPS ;
· solutions saturées : polyéthylène, Tychem SL (Sara nex) ou Responder .
· Prévoir l'installation de douches de sécurité et de fontaines oculaires.
· Effectuer les transvasements, dissolutions, dilutions d'hydroxyde de sodium ou de ses solutions concentrées, de manière à éviter les surchauffes locales, les projections de liquides et la formation de vapeurs/brouillards/aérosols.
· La dissolution d'hydroxyde de sodium sous forme d'écailles, cubes ou grains dans l'eau doit s'effectuer très progressivement par petites quantités et en agitant en raison de la forte quantité de chaleur qui peut se dégager et entraîner une vaporisation de l'eau accompagnée de violentes projections. Ne pas verser d'eau sur l'hydroxyde de sodium.
· En cas de fuite ou de déversement accidentel de faible importance, récupérer le produit solide (ou le produit liquide traité par un absorbant) puis laver ensuite la surface souillée à l'eau. Si le déversement est important, évacuer le personnel et ne laisser intervenir que des opérateurs spécialement entraînés munis d'un équipement de protection approprié. 


Document technique DT2 : tableau de compatibilité chimique.

[image: ]
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Document technique DT3 : les caches-brides.
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Document technique DT4 : durée des étapes du travail.


1. Démontage de la pompe : 2 heures ½
2. Consignation mécanique : 1 heure
3. Phase de test après intervention des services techniques : 1 heure ½
4. Consignation électrique : ½ heure
5. Nettoyage avant intervention mécanique : 6 heures
6. Nettoyage après intervention mécanique : 6 heures
7. Temps d’analyse laboratoire pour conformité après nettoyage : 2 heures
8. Remontage de la pompe : 2 heures ½
9. Déconsignation mécanique : 1 heure
10. Déconsignation électrique : ½ heure



Document technique DT5 : diagrammes de GANTT.
	Numéro 1 :
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Numéro 2 :
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Numéro 3 :
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Document technique DT6 : liste des entreprises extérieures.
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Document technique DT7 : bulletin d’analyse de nettoyage.

[image: ]


Document technique DT8 : document zonage ATEX (2 pages).


Plaque signalétique de la pompe de remplacement :

[image: étiquette]


Equipements destinés à être utilisés dans les atmosphères explosives :
[image: ]


Appareils pour industries de surface Groupe II – Directive ATEX :
[image: ]
Appareils pour industries de surface Groupe II – Directive ATEX :
[image: ]
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Document technique DT9 : incompatibilité entre produits chimiques (2 pages).


[image: ]



[image: Résultat de recherche d'images pour "9 nouveaux pictogrammes de danger"]

Document technique DT10 : les extincteurs.
En France, chaque jour, des incendies plus ou moins graves se déclarent en environnement professionnel. Si le nombre de victimes directes (morts, brûlés, intoxiqués par les fumées) est relativement faible, le risque économique est très élevé. Sur 4 entreprises qui brûlent, près de 3 ne reprennent pas leur activité. La prise en compte du risque incendie en prévention est essentielle pour éviter la fermeture temporaire ou définitive de l'établissement à la suite d'un sinistre. 
Les sources d'inflammation sont de trois ordres :
Energétiques :
· thermiques (surfaces chaudes, appareils de chauffage, flammes nues, travaux   par point chaud) ;
· électriques (étincelles, échauffements dus à la vétusté, la non-conformité des installations ou les surcharges électriques) ;
· électrostatiques (les étincelles peuvent intervenir comme énergie d'activation), mécaniques (étincelles, échauffements...) ;
· chimiques (réactions exothermiques, emballement de réaction…).
Humaines :
· cigarettes (l'extrémité d'une cigarette allumée atteint plus de 700 °C) ;
· négligence ;
· malveillance…
Naturelles :
· bactériologiques (la fermentation bactérienne peut échauffer le milieu) ;
· climatiques (foudre, soleil…).

Les extincteurs sont des appareils contenant un produit qui peut être projeté et dirigé sur un début de feu par l'action d'une pression. On distingue 3 catégories d’extincteurs :
· les extincteurs portatifs à pression permanente ou à pression auxiliaire ;
· les extincteurs mobiles, plus efficaces que l’extincteur portatif car contenant un volume plus important d’agent extincteur ;
· les extincteurs fixes.

Le choix d’un extincteur se fait en fonction du type de feu à éteindre :
· feux de classe A : entraînés par des objets secs tels que le bois, la paille, les rideaux,… ;
· feux de classe B : ce sont des feux causés par des liquides inflammables comme le pétrole ou l’essence ;
· feux de classe C : ils sont déclenchés par des composés tels que le méthane ou le propane ;
· feux de classe D : ils sont entraînés par des éléments chimiques comme l’aluminium, le potassium,…

Document technique DT11 : loi des gaz parfaits.

Surface du local : 54 m2 
Hauteur du local : 4 m  
Pression atmosphérique (101325 Pa)
Température 20°C (= 293 K)
Quantité de R449 contenue dans le groupe froid : 600 kg 
Masse molaire du fluide : 87,2 g·mol-1

[image: Taux d’oxygène dans l’air et conséquences pour l’homme ]
Taux d’oxygène dans l’air et conséquences pour l’homme

Pour l’ensemble des calculs, on considère que le taux d’oxygène (O2) dans l’air est 20 %

Formule :  PV = nRT




Document réponse DR1 à rendre avec la copie.
[image: ]Question Q9 - compléter le bon de travail pour réaliser cette intervention.
[image: ]


Document réponse DR2 à rendre avec la copie.
Question Q12 - reproduire sur la boucle de régulation (Piping and Instrumentation Diagram (PID)) de la pompe P41030, les parties du schéma où l’on positionnera les brides pleines pour isoler la pompe du reste de l’installation.
[image: ]











Document réponse DR3 à rendre avec la copie.
Question Q14 - définir et justifier les zones ATEX sur le schéma de la cuve du méthanol.

[image: ]
Réservoir de stockage de METHANOL
Document réponse DR4 à rendre avec la copie.
[image: ]Question Q18 - compléter le diagramme de causes à effets dit diagramme d’ISHIKAWA.
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Hydroxyde de sodium et solutions aqueuses
Fiche toxicologique synthétique n°® 20 - Edition 2012

Pour plus d'information se référer a la fiche toxicologique complete.

Formule Chimique “ Numéro CAS

NaOH Hydroxyde de sodium 1310-73-2 215-185-5 011-002-00-6 Soude caustique
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La performance sous sa meilleure forme.
Des bandes anti-éclaboussure classiques montées
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uniquement dans le sens de la tuyauterie. En

SAFE-RING'SRP =7
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s *

revanche, avec sa technique de diffuseur innovante, le
Safe-Ring offre la protection attendue par un
équipement de sécurité en cas de probléme. Le fluide

sortant s'écoule vers le bas sans éclabousser.
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Design fonctionnel.

Le diffuseur du Safe-Ring est un conduit en forme de C
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0 °C to +100 °C -40 °C to +400 °C
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En fonction du type. Trois types de Safe-Ring offrant une largeur de diffuseur adéquate sont proposés pour convenir aux écarts de bride respectifs des différentes

combinaisons de brides.

Type ss Type st TypeLL
Largeur de diffuseur pour raccords de bride en acier  Largeur de diffuseur pour raccords de bride en acier  Largeur de diffuseur pour raccords de bride en acier
composés de deux brides 3 souder  collerette (ainsi composés dune bride & souder 3 collerette et dune composés de deux brides libres avec bord relevé

que de deux brides libres avec bord relevé) bride libre avec bord relevé
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Contréle en cours de
fabrication

Controle aprés nettoyage

X
Produit recherché Soude
Solvant de nettoyage Eau
Date de I'analyse 02/05/2019
Date du prélévement 01/05/2019

Nom du technicien de laboratoire

Durand Jean Paul

Nom du préleveur

Bourgeon Marc

Nature de Fanalyse

Recherche de soude apras

lavage
Résultat 1 5= analyse 6%
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EQUIPEMENTS DESTINES A ETRE UTILISES DANS LES ATMOSPHERES EXPLOSIVES

Groupe | Appareils destinés aux travaux souterrains des mines et aux parties de leurs installations susceptibles d'étre mis danger par le grisou et/ou
des poussiéres combustibles

Groupe Il Appareils destinés a étre utilisés dans d'autres lieux que des mines (industries de surface), susceptibles d'étre mis en danger par des
atmosphéres explosives

Au sein de chaque groupe sont définies plusieurs catégories de matériel en fonction de leur utilisation.

LES TROIS CATEGORIES DE MATERIELS DESTINES A ETRE UTILISES DANS DES INDUSTRIES DE SURFACE (GROUPE 1)

Catégorie 1 Appareils congus pour assurer un trés haut niveau de protection et destinés a un environnement dans lequel des atmosphéres explosives
sont présentes constamment, ou pour une longue période ou fréquemment (pour les zones 0 ou 20)

Catégorie 2 Appareils congus pour assurer un haut niveau de protection dans un environnement ol des atmospheres explosives se manifesteront
probablement (pour les zones 1 ou 21)

Catégorie 3

Appareils congus pour assurer un niveau normal de protection avec une faible probabilité d'atmosphére explosive et pour une courte
période (pour les zones 2 ou 22)
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‘Appareils pour industries de surface Groupe Il - Directive ATEX.

Zones 0 2 1 21 2 2
Nature de G ) G ) [ )
famosphére | gaz poussére  |gaz _ poussiere gaz poussiére
Atmosphére Danger permanent Présence intermittente ou | Présence épisodique ou
Explosive a danger potentiel danger minime
Emplacement dans lequel | Emplacement dans lequel | Emplacemen dans lequel une
une atmosphére explosive. | une atmosphére explosive | atmosphere explosive est sus-
est présente en perma- | est susceplible de se former | ceptble de se former en fonction-
nence ou pendant de lon- | en service normal nement nomal et ol une telle
ques périodes formation, si elle se produt, ne
peut subsister que pendant une
courte période
Categorie 1 2 3

dappareils
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es emplacements dangereux sont classés en

zones a risque, en fonction de la fréquence et
de la durée de la présence d'une atmosphére explo-
sive (voir définition des zones ATEX p. 5).

Pour les gaz et vapeurs
En général, une zone 0 sera présente & |'intérieur
des réservoirs, des canalisations, des récipients...

Une zone 1 pourra inclure, entre autres :

— la proximité immédiate de la zone 0,

— la proximité immédiate des ouvertures d'alimenta-
tion, des évents, des vannes de prise d'échantillons
ou de purge, des ouvertures de remplissage et de
vidange,

— des points bas des installations (fosses de réten-
tion, caniveaux...).

Une zone 21 pourra inclure, entre autres, des
emplacements a proximité immédiate d’une zone O
ou, par exemple, au niveau des points de remplis-
sage ou de vidange de poudre et des emplacements
dans lesquels les couches de poussiéres apparais-
sent et sont susceptibles, en fonctionnement nor-
mal, de conduire a la formation d’une concentration
de poussiéres combustibles en mélange avec I'air
appartenant au domaine d'explosivité.

Une zone 22 pourra inclure, entre autres, des
emplacements au voisinage d'appareils, systémes de
protection et composants contenant de la poussiére,
a partir desquels de la poussiére peut s'échapper par
suite de fuites et former des dépots de poussiéres
(par exemple, les ateliers de broyage dans lesquels la
poussiére peut s"échapper des broyeurs et ensuite se
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Une zone 2 pourra inclure, entre autres, les empla-
cements entourant les zones 0 et 1, les brides, les
connexions, les vannes et raccords de tuyauterie ainsi
que la proximité immédiate des tubes de niveau en
verre, des appareils en matériaux fragiles. ..

Pour les poussiéres
En général, une zone 20 sera présente a l'intérieur
des silos, des canalisations. ..

déposer sur les éléments de charpente).

Les couches, dépots et tas de poussiéres combusti-
bles doivent étre traités comme toute autre source
susceptible de former une atmosphére explosive.

La mise en place de mesures de prévention tech-
niques et organisationnelles, sous réserve de leur
pérennité, va permettre de retenir un zonage final
éventuellement moins contraignant.
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Tableau des incompatibilités
entre produits chimiques

OB® DO ODE
Slo(xn % %% % %+ %
D% (%% %% % +| %
S x %+ 0 X X X X X
Ok %0+ 0% % X X
S oo o000 o
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Document congu et réalisé par Efficience Santé au Travail (Décembre 2013)
Informez-vous, téléchargez nos fiches pratiques produits chimiques sur efficience-santeautravail.org
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Les neuf nouveaux pictogrammes et leur signification

JEXPLOSE

Je peux exploser, suivant e cas, au contact d'une.
flamme, d'une étincelle, &'lectricté statique, sous
Veffet dea chaleur, dun choc, de frottements...

JE SUIS SOUS PRESSION

<

Je peux exploser sous Teffet de1a chaleur

(gaz comprimés, gaz liqueéfiés, gaz dissous).

Je petux causer des bralures ou des blessures lides
aufrold (gaz liquéfiés réfrigérés).

JE NUIS GRAVEMENT
A LA SANTE

‘

Je peux provoquer le cancer Je peux mosfier TADN.
Je peux nuire ala fertlité ou au fetus. e peux altérer
Tefonctionnement de certains organes.Je peux étre
‘mortel en cas d'ingestion puls de pénétration dans
Tes voles respiratoires. j pew provoquer des alergies
Tespiratoires (asthme, par exempl).

JE FLAMBE JE FAIS FLAMBER

® &

Je peux m'enflammer, suivant le cas, au contact

Je peux provoquer ou aggraver un accident
dune flamme, dune étincelle, délectricits

‘ouméme provoquer une explosion en présence de

statique, sous Veffet de la chaleur,de frottements, prodults fnflammables.
‘au contact de V'air ou au contact de Veau st je
dégage des gaz inflammables.
JETUE

©

Yempotsonne rapidement, méme a fable dose.

JALTERE LA SANTE
OU LA COUCHE D’OZONE

G &

JE POLLUE

Yempotsonne i forte dose.irite a peat les yeux
et/oules voles respiratotres. Je peux provoquer des
alergies cutanées (eczéma, par exemple). Je peux
provoquer sommolence ou vertiges.Je détruls
Vozone dans la haute atmosphére.

Je provoque deseffes néfastes surles organismes
dumilteu aquatique (potssons,crustacés,algues,
autres plantes aquatiques..).
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TAUX NORMAL (AIR)
Atmosphére respirable

SEUIL DALARME

EXTINCTION D'UNE BOUGIE
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Travail demandé

Consignes de travail

Essais de fonctionnement manuel et visuel
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BON DE TRAVAIL

(ce document ne doit pas étre utilisé par le service électrique)

Numéro ou référence de 'élément d'intervention :

Demandeur (indiquer la fonction) : Entreprise Date:
Extérieure :
Intervenant(s) : Début d’intervention : | Fin d’intervention :
Nom et signature: Date : Date :
Heure : Heure :
Secteur de l'usine:
13H00
Localisation Durée prévue :
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